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1l est bon de rappeler quelquefois ces sortes de traits aux hom-
mes, pour leur faire senlir les avantages des si¢cles éclairds.
Nous devrions & jamais les bénir ces siécles de lumicres, quand
ils ne nous procureraient d’autres biens que de nous guérir de
Yexistence des loups-garoux , des revenans, des lutins , des farfa-
dets el autres fantdmes nocturnes , si propres i troubler les ames
faibles , & les inquiéter, a les accabler de crainte et de frayeur.

Auvssi, désormais le lerme de loup-garou, ne sera plus em-
ployé que figurément, pour désigner un homme d’une humeur
farouche , qui ne veut avoir de société avec personne; et dans ce
sens nous dirons avec Roussean le lyrique :

Je ne prends point pour veriu
Les noirs aceés de tristesse
D’un loup-garou revétu

Des habits de la sagesse.

Boro.



